
La rencontre avec Nkurunziza à La Haye a laissé les Burundais sur leur soif

@rib News, 12/12/2013Nkurunziza a rencontrÃ©Â  les Burundais des Pays-Bas et des environs. De notre envoyÃ© spÃ©cial Ã 
La Haye, JÃ©rÃ´me BigirimanaLe prÃ©sident de la RÃ©publique du Burundi Pierre Nkurunziza a comme prÃ©vu rencontrÃ©
dimanche Ã  La Haye la communautÃ© burundaise rÃ©sidant aux Pays-Bas et dans les pays limitrophes. Une rencontre qui a
connu une trÃ¨s forte participation malgrÃ© un contexte politique tendu Ã  Bujumbura et la lettre envoyÃ©e par lâ€™opposition
burundaise basÃ©e en Europe au Ministre PrÃ©sident du Royaume des Pays Bas, dÃ©nonÃ§ant la Â«Â dictatureÂ Â» de
Nkurunziza dans la gestion du pays, notamment le trÃ¨s contestÃ© projet de rÃ©vision de la Constitution du Burundi. Mais,
selon certains, la teneur des Ã©changes nâ€™Ã©tait pas en gÃ©nÃ©ral pour autant Ã  la hauteur des enjeux du moment. 
Accueilli par de tambours et de danses traditionnelles, le prÃ©sident Nkurunziza est arrivÃ© vers 16h (heure de La Haye) oÃ¹
environ 500 Burundais surtout de la Hollande et de la Belgique lâ€™attendaient.AccompagnÃ© de son Ã©pouse Mme Denise
Nkurunziza, le Chef de lâ€™Etat Ã©tait Ã  la tÃªte dâ€™une forte dÃ©lÃ©gation comprenant trois ministres (Affaires EtrangÃ¨res,
DÃ©fense nationale et SÃ©curitÃ© publique), trois ambassadeurs (ceux du Burundi aux Pays-Bas et en Belgique et celui des
Pays-Bas au Burundi) ainsi que des officiels de la PrÃ©sidence et du ministÃ¨re des Relations extÃ©rieures et des dirigeants
dâ€™entreprises publiques et privÃ©es.Initialement prÃ©vue pour durer quatre jours, cette visite dâ€™Etat en Hollande a Ã©tÃ©
Ã©courtÃ©e au profit de lâ€™Afrique du Sud oÃ¹ le prÃ©sident Nkurunziza devait se joindre aux autres dirigeants du monde pour
les cÃ©rÃ©monies dâ€™Adieu Ã  Nelson Mandela, ancien mÃ©diateur dans les nÃ©gociation de paix inter Burundais et dont le rÃ´le a
Ã©tÃ© capital dans lâ€™aboutissement dâ€™un accord de partage du pouvoir signÃ© en 2000 Ã  Arusha en Tanzanie.Le prÃ©sident
Nkurunziza se fÃ©licite de ses rÃ©alisations Dans son mot de circonstance, le prÃ©sident Nkurunziza a assurÃ© Ãªtre venu Ã  la
rencontre de ses compatriotes pour leur faire une mise au point de la situation rÃ©elle sur terrain et de voir ensemble les
perspectives dâ€™avenir et surtout le rÃ´le de la diaspora burundaise dans le dÃ©veloppement de leur pays dâ€™origine.Pour
Nkurunziza, le Burundi Ã©volue trÃ¨s bien depuis environ cinq Ã  six ans. Tout au long de son allocution, il nâ€™a pas manquÃ©
de vanter les fameux travaux communautaires qui auront permis de construire des milliers dâ€™Ã©coles primaires et
secondaires, des centres de santÃ©, des bureaux provinciaux et communaux rÃ©fectionnÃ©s.Â Â«Â TenezÂ ! Depuis 2007, nous
avons dÃ©jÃ  construit 3200 Ã©coles primaires et secondaires, soit prÃ¨s du double du nombre des Ã©coles construites depuis
lâ€™accession Ã  lâ€™indÃ©pendance jusquâ€™en 2007. Câ€™est-Ã -dire, ce que les gouvernements passÃ©s ont construit en 45 ans, nous
nous le faisons en 5 ans et nous les doublons mÃªmeÂ Â», sâ€™est fÃ©licitÃ© le prÃ©sident Nkurunziza, ajoutant que le nombre
total dâ€™UniversitÃ©s ne cesse aussi dâ€™augmenter, passant de 1 en 2003 Ã  17 en 2013.Â«Â Des petites usines sont Ã©galement
construites et je vous dis chers amis, le meilleur est Ã  venir [Â«Â akari inyuma karahinda bashaÂ Â» en langue locale]Â : des
contrats dâ€™extraction du nickel de Musongati vont bientÃ´t Ãªtre signÃ©s. Et lÃ , on aura besoin de 400 gÃ©ologues et
ingÃ©nieurs, et bien entendu on va privilÃ©gier les nationaux. Donc, vous les gens qui ont Ã©tudiÃ© dans ce domaine,
prÃ©parez-vous Ã  rentrerÂ Â», a renchÃ©ri Nkurunziza.Dâ€™aprÃ¨s les spÃ©cialistes, les rÃ©serves en nickel au Burundi sont
immenses et seraient exploitÃ©es pendant environ 120 ans. Ce qui classe le Burundi au 7Ã¨ rang mondial en rÃ©serves de
nickel. Le prÃ©sident Nkurunziza nâ€™a pas oubliÃ© de mentionner les rÃ©centes performances du Burundi en matiÃ¨re de
facilitÃ©s des affaires selon le dernier rapport de la Banque Mondiale. Par ailleurs, selon toujours Nkurunziza, lâ€™image du
Burundi Ã  lâ€™Ã©tranger sâ€™en trouve amÃ©liorÃ©e en raison de son implication dans la rÃ©solution des conflits en Afrique. Il a
notamment rappelÃ© les rÃ©centes nominations de Burundais Ã  la tÃªte des missions de paix, citant le commandement de
lâ€™AMISON (Mission de lâ€™Union Africaine en Somalie) confiÃ© au Lieutenant GÃ©nÃ©ral Silias Ntigurirwa, le commandement
adjoint de la MISCA (Mission Internationale de Soutien Ã  la RÃ©publique centrafricaine) confiÃ© au GÃ©nÃ©ral de Brigade
Athanase Kararuza, sans oublier lâ€™ancien prÃ©sident Pierre Buyoya, aujourdâ€™hui Chef de la MISMA (Mission Internationale
de Soutien au Mali). Appel Ã  la diaspora burundaiseEt câ€™est cette image que Nkurunziza appelle la diaspora burundaise Ã 
dÃ©fendre et Ã  sauvegarder. Tout au long de son propos, il a appelÃ© les Burundais de lâ€™Ã©tranger Ã  songer Ã  leur pays
dâ€™origine, Ã  investir ou Ã  contribuer au dÃ©veloppement du pays par lâ€™apport financier, technique ou intellectuel. Le NumÃ©ro
Un burundais fustige ainsi ceux qui Ã©crivent des ragots sur Internet ou les mauvaises langues sur lui ou sur le pays.
Â«Â Quand vous parlez mal de votre pays, vous vous attirez la malÃ©diction. Câ€™est comme maudire votre mÃ¨re. Ã‡a ne se fait
pas. Celui qui le fait sera maudit lui-mÃªmeÂ ! Vous allez voirÂ ! Cela aura des rÃ©percussions mÃªme sur sa descendance.
Moi, Ã§a ne me dit rien. Au contraire, quand jâ€™entend quelquâ€™un dire "je vais le chasser [du pouvoir]", je rigole et je trinque.
Je me ressers une [bouteille] encore et encore pendant que mon dÃ©tracteur continue de parler ["nca niyongera rimwe,
nkasubira irindi, nti zana basha nâ€™irindi nawe abe aravuga"] parce que je sais bien quâ€™il nâ€™y pourra rienÂ Â», a averti avec
humour Pierre Nkurunziza.La teneur des Ã©changesAvertissement apparemment bien compris par le public venu lâ€™Ã©couter
et Ã©changer avec le PrÃ©sident. Ainsi, de toutes les 11 interventions venues du public, aucun mot sur les sujets chauds du
moment, notamment le projet controversÃ© de la rÃ©vision de la Constitution, lâ€™emprisonnement de lâ€™ancien vice-prÃ©sident
FrÃ©dÃ©ric Bamvugiyumvira, la crise Ã  lâ€™UniversitÃ© du Burundi, le problÃ¨me des dÃ©placÃ©s intÃ©rieurs de Ruhororo et dâ€™autres
sujets qui fÃ¢chent le pouvoir de Bujumbura ou lâ€™opposition radicale. A lâ€™exception de la seule question sur la position du
Burundi face Ã  la crise au sein de lâ€™East Africa Community (EAC) et le rapport de lâ€™ONG Transparency International sur la
corruption au Burundi, lâ€™essentiel des interventions Ã©taient axÃ©s sur des initiatives privÃ©es ou collectives, Ã  la demande
lâ€™exonÃ©ration fiscale Ã  lâ€™OBR (Office Burundais des Recettes), lâ€™appui financier ou lâ€™intervention par le Chef de lâ€™Etat lui-
mÃªme.On a vu par exemple lâ€™ex-prÃ©sident de lâ€™association "Diaspora Burundaise de Belgique (DBB asbl)", Pr LibÃ©rat
Ntibashirakandi (Photo) venu dÃ©fendre le projet phare de la DBB qui consiste Ã  relever le niveau des Ã©lÃ¨ves dans les
Ã©coles secondaires du Burundi. Une initiative louable que le prÃ©sident Nkurunziza apprÃ©cie et a assurÃ© soutenir. Â«Â VoilÃ 
une des rares associations qui allie lâ€™acte Ã  la parole pendant que les autres multiplient les mots sans actes concrets.
Soyez rassurÃ©s de mon soutien monsieur le professeur LibÃ©ratÂ Â» a rÃ©pondu le Chef de lâ€™Etat. InterrogÃ© pour savoir sâ€™il nâ€™a
pas Ã©tÃ© surpris quâ€™aucune question en rapport avec lâ€™actualitÃ© politique chaude nâ€™ait Ã©tÃ© abordÃ©e, notamment la rÃ©vision de
la Constitution, Willy Nyamitwe (Photo, Ã  droite), porte parole adjoint du prÃ©sident de la RÃ©publique, qui faisait partie de la
dÃ©lÃ©gation, rÃ©pond :Â«Â Ce qui divise la classe politique Ã  Bujumbura nâ€™est pas nÃ©cessairement lâ€™enjeu de taille Ã  lâ€™extÃ©rieur
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du pays parce que la diaspora vit dâ€™autres rÃ©alitÃ©s et a besoin de sâ€™affirmer autrement. De toutes les faÃ§ons, la diaspora
burundaise suit de prÃ¨s lâ€™actualitÃ©.Â«Â Comme le Parlement burundais a dÃ©jÃ  ouvert sa porte et a appelÃ© toute la classe
politique dans son ensemble et tous les Burundais Ã  lui soumettre leurs suggestions, je pense que la diaspora
burundaise a estimÃ© que la question de la rÃ©vision de la Constitution nâ€™est plus une question Ã  poser au chef de lâ€™Etat mais
plutÃ´t si la diaspora a des dolÃ©ances, des suggestions Ã  faire, elle sait dÃ©sormais oÃ¹ les envoyer.Â«Â Du moment que la
diaspora burundaise est une communautÃ© cultivÃ©e, informÃ©e, qui comprend les principes dÃ©mocratiques et tous les
rouages du pouvoir, alors ils ont compris avant les autres que sâ€™ils ont des dolÃ©ances, ils vont les envoyer au
parlementÂ Â», a-t-il ironisÃ©. Mais que sâ€™est-il rÃ©ellement passÃ© pour quâ€™aucune question ne soit posÃ©e par exemple sur la
possible candidature de Nkurunziza en 2015Â ? Lâ€™opposition notamment lâ€™ADC-Ikibiri en Europe, aurait-elle brillÃ© par son
absence en se contentant seulement dâ€™Ã©crire au Ministre PrÃ©sident du Royaume des Pays Bas, peu de temps avant la
visite d'Etat, lui demandant de ne pas accueillir Â«Â le dictateur NkurunzizaÂ Â»Â ? En tout cas, câ€™Ã©tait lâ€™incomprÃ©hension ou
lâ€™indignation pour certains.Pour tenter de comprendre, nous avons demandÃ© Ã  des personnes qui voulaient parler mais Ã 
qui a Ã©tÃ© refusÃ©e la parole, faute de temps. Adrien Rugambarara rÃ©sidant en Hollande (Photo, Ã  gauche) assure quâ€™il sâ€™est
manifestÃ© et a tentÃ© dâ€™obtenir la parole dÃ¨s le dÃ©but des interventions mais en vain. Une de ses connaissances faisant
partie de la dÃ©lÃ©gation lui aurait conseillÃ© que Â«Â si tu veux poser des questions gÃªnantes, ce serait mieux dâ€™aller les
poser sur ta page facebook comme tu aimes le faireÂ ! Pas iciÂ Â». Â«Â Je pense tout simplement que câ€™Ã©tait prÃ©parÃ©
dâ€™avance. Le modÃ©rateur a sÃ©lectionnÃ© les personnes quâ€™il savait bien avant, des personnes qui nâ€™allaient pas poser ces
questionsÂ Â», sâ€™est indignÃ© Adrien Rugambarara.Â«Â FauxÂ Â», rÃ©torque un observateur qui se dit nâ€™appartenir Ã  aucun parti
politique. Â«Â Ce nâ€™est pas seulement Monsieur Rugambarara qui nâ€™a pas obtenu la parole. Chaque rencontre a un dÃ©but et
une fin. Le prÃ©sident voulait clÃ´turer la rencontreÂ et justement il Ã©tait un peu tard. Par ailleurs, il serait absurde de croire
que ZÃ©phyrin [Chef protocole du PrÃ©sident Nkurunziza] qui vit Ã  Bujumbura connaÃ®t tous ces gens de Hollande et de
BelgiqueÂ Â», a-t-il rÃ©futÃ©. Enfin, signalons que la visite dâ€™Etat qui Ã©tait prÃ©vue auprÃ¨s des Â autoritÃ©s nÃ©erlandaises est
reportÃ©e au dÃ©but de lâ€™annÃ©e prochaine, selon le prÃ©sident Nkurunziza. EspÃ©rons que le Chef de lâ€™Etat aura une autre
rencontre avec les Burundais et que M. Rugambarara, cette fois-ci, pourra exercer son droit dâ€™expression, mÃªme si, entre-
temps peut-Ãªtre, ses questions ne seraient plus les mÃªmes quâ€™aujourdâ€™hui. [Fin]A suivreÂ : Reportage photos complet de
cette rencontre
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